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305. 

Dr. Vladimir Balthasar: 

NOVE DRUHY LAPAROSTICTNiCH SCARABAEIDO. 
[77. p:fispevek k znalosti Scarabaeidu (Col.).] 

LES ESPECES NOUVELLES DES SCARABAEIDAE LAPAROSTICTI. 
[Contribution 77eme a la connaissance des Scarabaeidae (Col.).] 

Ze tfi novjch druhu laparostictnich Scarabaeidu, jichZ popisy 
nasleduji, zasluhuji si zvlastni pozornosti obzvlaste oba druhy rodu 
Aphodius. Aphodius (Aganocrossus) vejdovskyi je totiz prvnim palae­
arktickym zastupcem tohoto charakteristickeho podrodu, jehoz nekolik 
malo dosud znamych druhu omezeno je na aethiopskou a orientalni 
oblast a nektere z nich vyznacuji se neobycejne velkym arealem sveho 
rozsireni. Az do nedavne doby znamy byly jen dva druhy tohoto pod­
rodu a teprve v nejposlednejsich letech pripojil jsem k nim dalsi tri, 
PAULIAN pak jeden druh. Jeden z mych druhu, jak ostatne je uvedeno 
v pripojenych synonymickych poznamkach, je totozny s temer soucasne 
popsanym druhem G. MnLLERA. Druhy novj druh rodu Aphodius, Acros­
sus kwanhsiensis, je potud velmi zajimavy, ze jeho objevenim jeste vice 
je zdurazni'mo vychodoasijske ustredi tohoto podrodu, jednak ze tvofi 
velmi pozoruhodny prechodny clen v fade novych druhu podrodu, jez 
jsem sveho casu popsal z C:iny. Druhy tyto jsou si ovsem navzajem velmi 
podobne a jejich rozlisovani naraz:i na nemale obt:ize, jestlize nejsou po 
ruce dostatecne velke srovnavac:i materialy. Za prenechan:i typu tohoto 
druhu dekuji srdecne milemu pfiteli p. ZD. TEsA:Rovr v Opave. 

Aphodius (Aganocrossus) vejdovskyi n. sp. 

Allonge, fortement convexe, luisant. Tete, thorax et les elytres 
chatainbruns, cotes de la tete et du thorax, de meme que le 2d interstrie 
des elytres plus clair, jaunatre. Cuisses et tibias pales, brun-jaunatres. 

T ete tres finement et tres eparsement ponctuee, la ponctuation 
seulement sur la partie posterieure un peu plus forte, clypeus tronque 
en avant, non echancre, arrondi sur les cotes, joues tres petites, ne de­
passant pas les yeux. Front sans tubercule, suture frontale a peine indi­
quee. Thorax sur les cotes un peu arrondi (vu d'en haut), longuement 
cilie, avec la base non rebordee, a ponctuation tres fine et tres eparse 
sur le disque, a ponctuation double, plus forte sur les cotes. Les angles 
posterieurs presque completement arrondis. Ecusson considerablement 
etroit, finement ponctue vers sa base. Elytres finement stries, les 
stries finement ponctuees, les intervalles en avant presque plans, mais 
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distinctement convexes vers l'apex, le premier intervalle a l'apex impri­
me. Les interstries en avant finement ponctues, en arriere deux lignes de 
points piliferes. Ces series de points sont tres proches aux stries, dans les 
intervalles lateraux ne se trouve qu'une serie sur la ligne mediale qui, 
de la meme maniere comme au 2d intervalle, atteint le milieu des elytres. 
Poils longs, dresses, pales. Les tibias anterieurs avec la dentelure externe 
normale, les tibias posterieurs a l'apex avec les soies inegales, le meta­
tarse posterieur aux 3 articles tarsaux suivants et a l'eperon terminal 
superieur presque egal. 

Long.: 4,8 mm. 
Patria: Algerie, Teniet el Had. 
In Memoriam de Dr. FR. VEJDOVSKY, du fondateur celebre de la 

modeme ecole zoologique tcheque, ancien professeur a l'universite de 
Prague. 

Typus dans ma collection. 
Cette nouvelle espece est la premiere qui soit signalee de la region 

palaearctique et qui appartienne au sousgenre Aganocrossus. Toutes les 
especes connues jusqu'aujourd'hui font la partie de la faune orientale 
et ethiopienne, dont plusieurs sont caracterisees par leur grand areal de 
repartition geographique. Cette nouvelle espece est voisine de A. (Agano­
crossus) pseudourostigma BALTH. Il faut la ranger pres de l'espece citee 
dans mon tableau dichotomique que j'ai publie dans ,Redia", Firenze, 
XXV, 1939. . 

Aphodius (Acrossus) kwanhsiensis n. sp. 

Assez convexe, elytres un peu elargis en arriere, leur plus grande 
largeur situee un peu derriere le milieu, noir, luisant. Les elytres chez ~ 
sur l'apex extreme tres finement chagrines, cette structure a peine 
visible (seulement avec un agrandissement tres fort) et a cause de cela 
les elytres la seulement indistinctement plus mats; chez d' completement 
polis et luisants. Cuisses et tibias brun-noirs, les tarses un peu rougeatres. 

T ete presque plane, chez d' a ponctuation extremement fine, chez ~ 
un peu plus distinctement ponctuee. La suture frontale tres fine, courbee 
en arriere. Clypeus en avant etroitement releve, presque semicirculaire, 
avec une incision tres faible devant les yeux, les joues considerablement 
grandes, chez ~ avec l'angle exterieur un peu arrondi. Thorax sur le 
disque chez d' presque inponctue, vers les cotes tres finement et epar­
sement ponctue, chez ~ de meme a ponctuation fine et eparse, mais cette 
ponctuation un peu plus distincte et tout a fait uniforme. Les c§tes avec 
les marges la terales tres epaisses; sans trace de rebord a la base. E cuss on 
large, triangulaire, pres de la base tres finement et eparsement ponctue. 
Elytres finement stries, les stries indistinctement ponctuees, devant 
l'apex disparaissantes; les intervalles subconvexes, a ponctuation extre­
mement fine et eparse. Meso- et metasternum sur les cotes mat, avec une 
ponctuation serree, un peu granuleuse; metasternum dans la partie cen­
trale luisant, simplement ponctue. Abdomen. a ponctuation dense, avec 
les poils couches. Metatarse long, egal a l'eperon superieur des tibias, 
considerablement plus long que les trois articles tarsaux suivants reunis. 
Antennes noires. 
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Long.: 8,8-9,8 mm. 
Patria: China, Prov. Szetchouan, Kwanhsien (Expedition ST(JTZNER) . 
Types dans la collection de M. Zd. TESA!-t a Opava et dans la mienne. 
Dans ,Koleopterologische Rundschau", 18, 1932 j'ai publie les 

diagnoses de plusieurs especes chinoises de ce sousgenre, accompagnees 
par un tableau dichotomique pour toutes les especes d'Acrossus. Plus 
tard j'ai decrit encore une espece de Acrossus -A. haliki m. - de meme 
originaire de Chine. J'ai mentionne deja dans le travail cite que la de­
couverte de ces nouvelles especes chinoises nous permet de chercher le 
centre phylogenetique de ce sousgenre dans la sous-region chinoise 
palaearctique. La nouvelle espece d'Acrossus, deja la 6ieme de Szetchouan 
que j'ai decrite, affirme mon oppinion d'alors. - A. kwanhsiensis n. sp. 
differe de toutes les especes d' Acrossus par le dessus completement 
luisant et a la fois par le rebord lateral thoracique epais, par les stries 
tres fines, les intervalles convexes et presque imponctues et par le meta­
tarse extraordinairement long. 

Choeridium tenebrosum n. sp. 

Large, ovale, noir, luisant. Tete et thorax sans reflets metalliques 
distincts. 

Tete en avant a ponctuation mediocrement forte, simple, peu serree; 
la partie posterieur notablement plus finement et eparsement ponctuee. 
Clypeus echancre en avant au milieu, ses angles anterieurs brievement 
denticules. Joues a ponctuation egale a celle de clypeus, largement et 
obtusement anguleuses, leur angle externe brievement arrondi; front 
avec une carene renflee, legerement courbee. Thorax en avant sans. 
gibbosite, sur le disque tres finement et tres eparsement ponctue, vers. 
les cotes a ponctuation peu profonde, mais evidemment plus forte et 
plus distincte. Les angles anterieurs un peu obtus, Iegerement creneles,. 
les cotes d'abord Iegerement sinues, puis fortement arrondis (vu de 
cote). Les angles posterieurs completement arrondis, sur la partie poste­
rieure du disque se trouve un sillon peu profond sur la ligne mediane; 
la base - avec !'exception du milieu - est sans rebord. Elytres fine­
ment stries, les stries tout de meme bien incisees, vers l'apex plus pro­
fondes, portant des points assez gros. Les intervalles en avant Iegere­
ment, vers l'extremite plus fortement convexes, a ponctuation extre­
mement fine et eparse. Pygidium tres Iegerement convexe, tres fine­
ment et eparsement ponctue, sur les cotes et a la base fortement et 
profondement reborde, l'apex seul reste sans rebord. Metasternum en 
avant a ponctuation seulement indiquee, en arriere avec un sillon peu 
profond et court sur la ligne mediane. Les cuisses intermediaires et. 
posterieures rebordees sur leur arete anterieure et posterieure par une 
ligne fine, l'arete posterieure tres aigue, elargie un peu vers le sommet 
et formante un petit lobe tout pres de genou. Les tibias anterieurs de CS"· 
avec 4 dents courts externes, dont le basal a peine indique. L'arete inte­
rieure dans la moitie apicale un peu echancree et par suite de cela distinc­
tement anguleuse. L'eperon terminal dirige un peu dedans, audessous de· 
tibias anterieurs se trouve un tubercule dentiforme pres de la base. 

Long.: ll mm. 
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Patria: Brasilia, Porto Allegro. 
Holotypus et paratypoide (tous les deux d'd') dans ma collection. 
Voisine de Ch. subquadratum HAR. (voir mon travail ,Bestimmungs-

tabelle der Gattung Choeridium", Senckenbergiana, 21, 1939), cette 
nouvelle espece differe par sa taille plus robuste, par la carene frontale 
plus longue (celle-ci chez la nouvelle espece touche presq'aux sutures 
genales, chez l'espece de Harold au contraire n'occupe plus que le tiers 
de l'intervalle entre les yeux), par le sillon median plus court et moins 
profond, par les stries plus aigues et plus fortement ponctuees, par son 
pygidium plus long, dont le rebord lateral n'est pas si fortement reduit 
comme chez Ch. subquadratum et enfin par la forme des tibias anterieurs 
chez d'd' tout a fait differante. Les petits exemplaires de Ch. mutilatum 
HAR. sont bien distincts par la gibbosite dans la partie anterieur du tho­
rax, par la ponctuation de la tete plus forte et plus serree, par la carene 
frontale autrement formee, par la striation elytrale fortement ponctuee 
et enfin par les intervalles tres distinctement ponctues. 

Quelques remarques synonymiques. 

Notre collegue M. le Dr. GrusEPPE MuLLER de Museo CIVICO di 
Storia Naturale de Trieste, a publie dans le dernier temps un travail 
sous le titre: ,Nuovi Coleotteri dell'Africa Orientale" (II. serie) dans les 
Atti Mus. Civ. Trieste, XV, 1942. Dans ce travail il proclame mes trois 
especes, decrites dans les Atti Soc. Ital. Se. Natur. LXXX, 1941 pour 
synonymes aux trois especes dectrites par lui meme dans les Atti Mus. 
Civ. Trieste XIV, 1941. Les exemplaires typiques de roes especes et de 
siennes tirent son origine de la meme localite et sont originaires de la 
meme recolte, dont une partie se trouve dans le musee de Milano et une 
autre dans le musee de Trieste. Le travail de M. MVLLER a ete publie 
27 jours plus tOt et c'est pourqoi ces 27 jours assurent, d'apres les regles 
internationales, sans doute la priorite aux noms de M. MVLLElL 

Il s'agit des especes suivantes: 
l. Catharsius dentifer (sbg. Metacatharsius) BALTH. = Catharsius 

lomii G. MuLLER. 
2. Onitis janssensi BALTH. = Onitis denticoxa G. MVLLER. 
3. Aphodius (Aganocrossus) fenestrellus BALTH. = A. (A.) apiceno­

tatus G. MVLLER. 
De point de vue rigoureux des regles nomenclatoriques cette cause 

serait incontestable, quoique mon travail fut acheve certainement plus 
tot. La publication de mon travail ne s'attarda qu'a la suite de la tra­
duction en italien, demandee par la redaction, et parceque mon cher 
collegue M. BALIANI avait besoin d'un certain temps pour ses dessins de 
meme exacts que jolis. Cependant il est mains consolant, ce qui ne 
devrait pas etre d 'ailleurs dans la vie scientifique et dans les rapports 
parmi les travaileurs et instituts scientifiques - c'est une sorte de la 
concurrence mechante. M. MVLLER a su tres bien que le musee de Milano 
possedait de meme materiel et que ce materiel avait eM confie a moi 
pour la revision et determination. Quoique je fus de longues annees en bon­
nes relations avec M. 1\fULLER, quoique celui-ci n'oubliat jamais de m'en-
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voyer pour la revision et l'examen ses nouvelles especes des Scarabaeidae 
avant la publication, cette fois-ci il a omit de me faire sa voir qu'il s'occupait 
du meme materiel que moi. M. MULLER, pour prevenir ma publication 
attendue, a publie un travail plein d'erreurs, ecrit si a la hate qu 'il crea. 
un considerable nombre de synonymes, ce qu'il a reconnu d'ailleurs en 
partie plus tard lui meme, dont plusieurs a decouverts deja notre estime 
collegue M. ANDRE JANSSENS (Bull. Mus. Royal Hist. Nat. Belg., XVIII, 
1942 et XIX, 1943). 

Les diagnoses de M. MUI.LER sont si breves et insuffisantes et sans 
aucunes notes systematiques et comparatives, que chacun qui voudrait 
determiner les trois especes citees soit oblige de se confier a mes diagno­
ses. Catharsius lomii MULL., dont appartenance au sousgenre Metacathar­
sius PAuL. n'est point mentionnee, est decrit dans 8 et 1/~ lignes, Onitis 
denticoxa MULL. clans 25 lignes, Aphodius apicenotatus MULL. clans 4 et 
1/ 4 lignes! Une telle maniere des diagnoses etait insuffisante deja a l'epo­
que d'un LINNAEus ou FABRICrus; la description d'une espece d'Apho­
dius, alors d'un genre qui renferme a peli pres 1000 especes, dont la piu­
part tres voisines et tres difficiles pour la determination, clans 4 lignes, 
c'est vraiment une irresponsabilite scientifique. Chez un autem· serieux 
comme M. G. MttLLER on peut chercher la cause de cette maniere irres­
ponsable seulement clans la hate, avec laquelle M. MULLER a du cette 
fois-ci travailler. Au contraire quant a la description de Catharsins den­
tifer m . j 'ai en besoin de 58 lignes, de Onitis janssensi m. 62 lignes et de 
Aphodius fenestrellus m. a peu pres deux pages; au surplus mes diagnoses 
sont accompagnees par les dessins excellents de M. BALIANI. C'est alors 
pour la reconnaissance des especes citees que restent roes diagnoses qui 
ne sont desormais que les seules authentiques. C'est vraiment peu desi­
rable qu'on introduisse des interets non scientifiques clans la sphere de la 
science serieuse. 

Notre cher et estime collegue, M. R. PAULIAN publia clans la collec­
tion ,Exploration du Pare National Albert. Mission G. T. de Witte", 
Fasc. 35, les Aphodiinae de l' Afrique centrale. Dans ce travail compre­
hensi£ et meritoire il a commis une faute importante et fatale. Il parta­
gea le genre Aphodius ILLrG., genre tres uniforme, dont la plupart des 
sousgenres seuls est d'une validite tres douteuse, en 45 genres indepen­
dants. De point de vue pratique, il eleva presque tousles sous-genres au 
rang des genres, au surplus ceux, qu'il n'avait jamais vu, quoique les 

. caracteres generiques necessaires pour les faire independants (d'apres 
PAULIAN) ne sont point mentionnes dans les diagnoses originales. C'est 
dans le meme travail que M. PAULIAN exprime ses doutes, si mon genre 
Doaphius differe du genre Aphodius, par les mots suivants: ,Je ne vois 
guere quels caracteres separent Doaphius d'Aphodius". C'est dit par 
l'auteur qui eleva les sousgenres les moins valables au rang des genres 
independats! Je suis persuade que M. PAuLrAN aurait eleve sans aucune 
doute Doaphius au rang d'un genre, si je l'avais reconnu comme un 
simple sous-genre d'Aphodius. Alors, je ne peux comprendre, comment 
M. PAULIAN a lu ma diagnose. Je dis done avec une clarte suffisante que 
le genre Doaphius differe (sauf autres caracteres) du genre Aphodius par 
!'absence des carenes transversales sur les tibias intermediaires et poste­
rieurs. Il est clair que par ces caracteres le nouveau genre s'approche 
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plutot au genre Didactylia D'0RB. qu'au genre Aphodius lLua. AlorB, 
c'est deja ce caractere qui ne permet guere la liaison de tous deux genres 
et pas du tout avec le fragment qui restait du genre Aphodius apres I' ope­
ration de M. PAULIAN mal tournee, d'ailleurs deja mentionnee. Cependant 
dans le meme travail M. PAULIAN seul decrit un nouveau genre- Apho­
diopsis - qui differe d'Aphodius justement par l'absence des carenes 
transversales sur les tibias intermediaires et posterieurs, car la forme 
anormale des tibias anterieurs, si frequente chez diverses especes d'Apho­
dius ne peut etre consideree seulement comme un caractere generique, 
Ou en est la consequence 1 

Nous connaissons aujourd'hui, en effet, uncertain nombre de genres 
d' Aphodiinae, caracterise par I' absence des carenes transversales tibia­
les. Ce sont les suivants: Didactylia D'0RB., Paradidactylia BALTH., 
Doaphius BALTH., Glaraphodius BALTH. et enfin Aphodiopsis PAuL. Il n'y 
a pas de raison de ranger ces genres entre les Eupariini (sensu PAULIAN), 
car on ne peut pas considerer l'absence des carenes transversales tibiales 
pour un caractere assez grave. Nous voyons dans la tribu Aphodiini, que 
ces carenes nous montrent tous les passages du developpement, quoiqu'ils 
ne manquent pas absolument, sau£ chez les genres ci-dessus mentionnes. 

Enfin, il £aut changer des noms suivants des Aphodius nouveaux 
que M. PAULIAN a decrit dans le travail deja cite, parcequ'il s'agit des 
noms preoccupes . . 

J e propose alors: 
Aphodius (Adeloparius) paulianianus n. n . pour Adeloparius crassus PAuL. 

Preoccupe par Aphodius (Bodilus) crassus ScHMIDT. 
A phodius (Podotenoides) jeannelianus n. n. ,.-pour Podotenoides jeanneli 

PAuL. Preoccupe par Aphodius (Trichaphodius) jeanneli PAuL. 


